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Ce moment-là, je le redoutais depuis longtemps. J’étais arrivé à 

un point où je perdais mon dernier espoir. Le monde s’écroulait 
autour de moi, je crois qu’en un instant je me suis retrouvé assis au 
sol, les genoux repliés, j’essayais de cacher mon visage avec mes 
mains et je pleurais toutes les larmes de mon corps. Cela parut 
durer une éternité, j’avais enduré les plus douloureuses séparations 
en quittant tout ce qui m’était cher sans jamais m’effondrer et me 
plaindre sur mon sort. 

À cet instant bien précis, je me suis senti ridicule, à des 
kilomètres de mon chez moi, sur une île minuscule et rejeté de 
tous. Cette scène a beaucoup ému la traductrice qui s’est 
approchée pour me réconforter. Je ne me souviens plus très bien 
de ses paroles mais cela me fit retrouver mon calme et je me 
relevai, la tête lourde, le visage amer, j’essayais de retrouver un 
peu de dignité. 

 
 (à suivre) 


